
D.558  –  Les  trois  apparitions  de
Christ

Par Joseph Sakala

Dans Hébreux 9:24, nous lisons : « Car Christ n’est point entré dans un sanctuaire
fait  de  main  d’homme,  image  du  véritable,  mais  dans  le  ciel  même,  afin  de
comparaître maintenant pour nous devant la face de Dieu. » Malgré que nous
croyions normalement aux deux apparitions de Christ, une fois lors de Son premier
avènement et l’autre lors de Son second avènement, le neuvième chapitre d’Hébreux
nous réfère spécifiquement à trois apparitions, chacune impliquant un mot grec
différent.  En  référence  à  Sa  première  apparition,  nous  lisons,  dans  Hébreux
9:25-26 :  « Non pour  s’offrir  lui-même plusieurs  fois,  comme chaque année le
souverain sacrificateur entre dans le saint des saints avec un sang autre que le sien
propre,  puisqu’il  aurait  fallu  qu’il  souffrît  plusieurs  fois  depuis  la  création  du
monde ; mais à présent, à la consommation des siècles, il a paru une seule fois
pour abolir le péché, en se sacrifiant lui-même. »

Le mot utilisé ici est le même que dans 1 Jean 3:5 où nous pouvons lire : « Or, vous
savez que Jésus-Christ a paru pour ôter nos péchés, et qu’il n’y a point de péché
en lui. » Christ a paru pour abolir ou ôter le péché. Son second avènement est le
sujet d’Hébreux 9:28 où le mot veut dire de se montrer visiblement : « De même
aussi Christ, ayant été offert une fois pour ôter les péchés de plusieurs, apparaîtra
une seconde fois sans péché à ceux qui l’attendent pour le salut. »

Mais  il  y  a  une troisième apparition  mentionnée dans Hébreux 9,  et  celle-ci
concerne l’apparition perpétuelle de Christ devant la face de Dieu en tant que
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notre Avocat. Ici, le mot utilisé veut dire « informer Dieu » en tant qu’Avocat de
notre défense. Non seulement Christ est-Il mort pour nous, non seulement Christ
viendra-t-Il  nous  chercher  pour  être  avec  Lui,  mais  maintenant  Il  est  en  train
d’intercéder pour nous !  Ce travail  de Christ  nous est  d’une importance vitale,
malgré que nous n’y pensions pas autant que Ses deux autres apparitions.

Cependant, cette apparition nous touche maintenant, chaque jour, et elle a une
valeur incommensurable. Car : « Mes petits enfants, je vous écris ces choses, afin
que vous ne péchiez point. Et si quelqu’un a péché, nous avons un avocat auprès
du Père, Jésus-Christ le Juste. C’est lui qui est la propitiation pour nos péchés ; et
non seulement pour les  nôtres,  mais  aussi  pour ceux du monde entier  »,  nous
déclare  l’apôtre,  dans  1  Jean  2:1-2.  «  C’est  pourquoi  aussi,  il  peut  sauver
parfaitement ceux qui s’approchent de Dieu par Lui,  étant toujours vivant pour
intercéder  en  leur  faveur  »  (Hébreux  7:25).  Mais  nous  avons,  en  tant  que
chrétiens, des choses à accomplir afin de nous qualifier pour l’arrivée prochaine de
Son Royaume.

Ne vous posez plus la question à savoir ce qu’il nous faut faire si nous désirons nous
qualifier pour ce Royaume. Regardons ensemble ce que Paul a écrit à l’Église de
Thessalonique : « Pour ce qui concerne l’amour fraternel, vous n’avez pas besoin
qu’on vous en écrive ; car vous-mêmes vous avez appris de Dieu à vous aimer les
uns les autres ; et c’est aussi ce que vous faites à l’égard de tous les frères qui sont
dans toute la Macédoine ; mais nous vous exhortons, frères, à y exceller de plus en
plus, et à vous étudier à vivre paisiblement, à vous occuper de vos propres affaires,
et à travailler de vos propres mains, comme nous vous l’avons recommandé ; afin
que vous vous conduisiez honnêtement envers ceux de dehors, et que vous n’ayez
besoin de rien » (1 Thessaloniciens 4:9-12).

La  vie  du  chrétien  engage  son  implication  personnelle,  mais  également  son
réquisitoire  interpersonnel.  Chacun  de  nous  est  responsable  de  maintenir
individuellement la bonne sorte de relation envers les autres, spécialement dans
notre relation avec la fraternité chrétienne. Il y a un merveilleux mot grec (allelon)
qui est souvent traduit par « envers les autres ». Paul nous en donne un exemple,
dans Éphésiens 4:31-32, lorsqu’il nous commande : « Que toute amertume, toute
animosité, toute colère, toute crierie, toute médisance soient bannies du milieu de



vous, ainsi que toute méchanceté. Mais soyez, les uns envers les autres,  bons,
miséricordieux, vous pardonnant les uns aux autres, comme Dieu vous a aussi
pardonné en Christ. »

L’apôtre Pierre nous recommande : « Paissez le troupeau de Dieu qui est au milieu
de vous, veillant sur lui, non par contrainte, mais volontairement ; non pour un gain
honteux, mais par affection ; non comme ayant la domination sur les héritages du
Seigneur, mais en étant les modèles du troupeau. Et lorsque le souverain Pasteur
paraîtra, vous remporterez la couronne incorruptible de gloire. De même, jeunes
gens, soyez soumis aux anciens, et vous soumettant tous les uns aux autres, revêtez-
vous d’humilité ; car Dieu résiste aux orgueilleux, mais il fait grâce aux humbles.
Humiliez-vous donc sous la puissante main de Dieu, afin qu’il vous élève quand il en
sera temps ; vous déchargeant sur lui de tous vos soucis, parce qu’il a soin de vous »
(1 Pierre 5:2-7).

« Quant à l’amour fraternel, soyez pleins de tendresse les uns pour les autres. Quant
à  l’honneur,  prévenez-vous  les  uns  les  autres.  Quant  au  zèle,  ne  soyez  point
paresseux. Soyez fervents d’esprit ; servez le Seigneur », nous déclare Paul, dans
Romains 12:10-11. Il existe plusieurs autres admonitions, toutes formées autour de
« les uns les autres ». Regardez bien ce que Paul nous recommande, dans Galates
5:12-14 : « Puissent ceux qui vous troublent être retranchés ! Frères, vous avez été
appelés à la liberté ; seulement ne prenez pas prétexte de cette liberté pour vivre
selon la chair ; mais assujettissez-vous les uns aux autres par la charité. Car toute la
loi est accomplie dans une seule parole, en celle-ci : Tu aimeras ton prochain
comme toi-même. »

« Frères, prenez garde que quelqu’un de vous n’ait un cœur mauvais et incrédule,
en se détournant du Dieu vivant. Mais exhortez-vous les uns les autres chaque jour,
pendant qu’il est dit : Aujourd’hui ; de peur que quelqu’un de vous ne s’endurcisse
par la séduction du péché. Car nous sommes devenus participants de Christ, pourvu
que  nous  conservions  ferme jusqu’à  la  fin  notre  première assurance,  »  nous
déclare Paul, dans Hébreux 3:12-14. Et prenons garde les uns aux autres pour nous
exciter à la charité et aux bonnes œuvres.

« Exercez l’hospitalité les uns envers les autres sans murmures. Que chacun emploie



le don selon qu’il a reçu, au service des autres, comme de bons dispensateurs des
diverses grâces de Dieu. Si quelqu’un parle, qu’il parle selon les oracles de Dieu ; si
quelqu’un  exerce  un  ministère,  qu’il  l’exerce  selon  la  force  que  Dieu  lui
communique, afin qu’en toutes choses, Dieu soit glorifié par Jésus-Christ, à qui
appartiennent la gloire et la force aux siècles des siècles ! Amen », nous exprime si
bien le chef des apôtres, dans 1 Pierre 4:9-11. Finalement : « Portez les fardeaux les
uns des autres, et accomplissez ainsi la loi de Christ. Car, si quelqu’un pense être
quelque chose, quoiqu’il  ne soit rien, il se séduit lui-même.  Mais que chacun
éprouve ses actions, et alors il aura sujet de se glorifier, pour lui-même seulement,
et non par rapport aux autres ; car chacun portera son propre fardeau »,  nous
atteste Paul, dans Galates 6:2-5.

Et dans les moments de tristesse, consolez-vous les uns les autres. « Car Dieu ne
nous a point destinés à la colère, mais à la possession du salut par notre Seigneur
Jésus-Christ, Qui est mort pour nous, afin que, soit que nous veillions, soit que nous
dormions, nous vivions ensemble avec lui. C’est pourquoi exhortez-vous les uns les
autres, et édifiez-vous l’un l’autre, comme vous le faites aussi » (1 Thessaloniciens
5:9-11). « Confessez vos fautes les uns aux autres, et priez les uns pour les autres,
afin que vous soyez guéris ; car la prière fervente du juste a une grande efficace »,
nous garantit Jacques, le demi-frère de Jésus, dans Jacques 5:16.

Mais l’admonition qui est de loin la plus fréquemment répétée est de s’aimer les uns
les autres. Elle est commandée pas moins de quinze fois dans le Nouveau Testament.
Ce qui prime d’abord et avant tout, c’est que c’est le nouveau commandement que
Jésus Lui-même nous a donné. Regardez bien ce que Jésus nous déclare, dans Jean
13:34-35 : « Je vous donne un commandement nouveau ; c’est que vous vous aimiez
les uns les autres ; que, comme je vous ai aimés, vous vous aimiez aussi les uns les
autres. C’est à ceci que tous reconnaîtront que vous êtes mes disciples, si vous
avez de l’amour les uns pour les autres. »

Or, cet amour devait se transmettre de génération en génération, et Pierre sentait la
fin de sa vie approcher, selon ce que Jésus lui avait déclaré. Alors, pour rassurer les
disciples dispersés, Pierre leur écrit en déclarant, dans 2 Pierre 1:10-14 : « C’est
pourquoi,  frères,  étudiez-vous d’autant plus à affermir votre vocation et votre
élection ; car en faisant cela, vous ne broncherez jamais ; et ainsi l’entrée dans le



royaume éternel de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ vous sera pleinement
accordée.  C’est pourquoi, je ne négligerai pas de vous rappeler sans cesse ces
choses, quoique vous les sachiez et que vous soyez affermis dans la vérité présente.
Et je crois qu’il est juste, aussi longtemps que je suis dans cette tente, de vous
réveiller par mes avertissements, sachant que je quitterai bientôt cette tente, comme
notre Seigneur Jésus-Christ me l’a fait connaître. »

Ces disciples étaient persécutés de tous côtés et attaqués de l’intérieur par des faux
ministres. Alors, Pierre leur commande d’affermir leur vocation et leur élection ; car
en faisant cela, ils ne broncheraient jamais. Et comme il méditait sur sa mort, Pierre
leur  dit  :  « Mais  j’aurai  soin  qu’après  mon départ  vous puissiez  toujours  vous
souvenir de ces choses. Car ce n’est point en suivant des fables composées avec
artifice, que nous vous avons fait connaître la puissance et la venue de notre
Seigneur Jésus-Christ ; mais c’est après avoir vu de nos propres yeux sa majesté.
Car il  a  reçu de Dieu le Père honneur et gloire,  lorsque cette voix lui  a été
adressée par la Gloire Suprême : Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui j’ai mis
toute mon affection » (2 Pierre 1:15-17).

L’apôtre Paul prêchait également l’avènement de sa propre mort, dans 2 Corinthiens
5:1-5, où il déclare ouvertement : « Nous savons, en effet, que si cette tente, notre
demeure terrestre, est détruite, nous avons dans les cieux un édifice qui est de Dieu,
une maison éternelle, qui n’est point faite de main d’homme. Car nous gémissons
dans cette tente, désirant avec ardeur d’être revêtus de notre domicile du ciel ; si
toutefois nous sommes trouvés vêtus, et non pas nus. Car nous qui sommes dans
cette tente, nous gémissons sous le poids, parce que nous souhaitons, non d’être
dépouillés, mais d’être revêtus, afin que ce qui est mortel soit absorbé par la vie. Et
celui qui nous a formés pour cela, c’est Dieu qui nous a aussi donné les arrhes de
son Esprit. »

Car ce devait probablement être sa dernière opportunité de raffermir la vie des
disciples  croyants.  Une  fois  auparavant,  Pierre  avait  également  fait  face  à  la
proximité de la mort. Dans Actes 12:1-3, nous lisons : « En ce même temps, le roi
Hérode  se  mit  à  maltraiter  quelques-uns  de  l’Église.  Il  fit  mourir  par  l’épée
Jacques, frère de Jean ; et voyant que cela était agréable aux Juifs, il fit aussi
arrêter Pierre. »



« Pierre était donc gardé dans la prison ; mais l’Église faisait sans cesse des prières
à Dieu pour lui. Et la nuit d’avant le jour où Hérode devait l’envoyer au supplice,
Pierre dormait entre deux soldats, lié de deux chaînes ; et des gardes devant la
porte, gardaient la prison. Et voici, un ange du Seigneur  survint, une lumière
resplendit dans la prison, et l’ange, poussant Pierre par le côté, l’éveilla, en disant :
Lève-toi promptement. Et les chaînes tombèrent de ses mains. Et l’ange lui dit :
Ceins-toi, et chausse tes sandales ; et il le fit. Puis l’ange lui dit : Enveloppe-toi de
ton manteau et suis-moi. Et Pierre, étant sorti, le suivait, sans savoir que ce que
l’ange faisait se fît réellement, mais il croyait qu’il avait une vision. Et quand ils
eurent passé la première et la seconde garde, ils vinrent à la porte de fer, qui
conduit  dans  la  ville,  et  elle  s’ouvrit  à  eux d’elle-même.  Et  étant  sortis,  ils
parcoururent une rue ; et aussitôt l’ange se retira d’avec lui » (Actes 12:5-10).

Nous ne pouvons que tenter de deviner quel impact ce miracle a pu avoir dans la vie
de Pierre ainsi qu’au travers de son ministère. Mais nous savons que Pierre n’avait
pas peur de mourir pour le Christ, son Seigneur. Le Saint-Esprit l’avait grandement
transformé depuis sa trahison au jour de la crucifixion. En fait, et tel que prédit par
le Seigneur Lui-même, la mort brutale de Pierre fut mentionnée dans Jean 21:18-19,
où Jésus lui annonça : « En vérité, en vérité je te le dis ; lorsque tu étais plus jeune,
tu te ceignais toi-même, et tu allais où tu voulais ; mais lorsque tu seras vieux, tu
étendras tes mains, et un autre te ceindra, et te mènera où tu ne voudrais pas.
Or, il dit cela pour marquer par quelle mort Pierre glorifierait Dieu. Et après avoir
ainsi parlé, il lui dit : Suis-moi. » La tradition veut que Pierre ait été crucifié la tête
en-bas durant la persécution de l’Église par Néron, glorifiant ainsi Dieu, par et au
travers de sa mort.  Mais  ce n’est  qu’une tradition qui  n’est  fondée que sur la
spéculation.

Cependant,  la  grande  préoccupation  de  Pierre  concernait  les  croyants  à  qui  il
écrivait. Il avait même révélé qu’il avait un plan établi par lequel : « j’aurai soin
qu’après mon départ vous puissiez toujours vous souvenir de ces choses » (2 Pierre
1:15). Puis, il termine son épître en disant : « Je vous ai écrit en peu de mots par
Silvain, qui est, comme je l’estime, un frère fidèle, vous exhortant et vous assurant
que  la  vraie  grâce  de  Dieu  est  celle  dans  laquelle  vous  demeurez  fermes.  La
communauté des élus qui est à Babylone, et Marc mon fils, vous saluent. Saluez-vous
les uns les autres par un baiser de charité. La paix soit avec vous tous qui êtes en



Jésus-Christ ! Amen » (1 Pierre 5:12-14). C’est au travers de son disciple Marc que
son travail  allait se faire dans la dispersion, après la mort de Pierre. Que Dieu
accorde à chacun de nous un ministère semblable, sans crainte aucune, jusqu’à la
fin.

Mais pour y parvenir, David nous déclare, dans Psaume 37:3-7 : « Confie-toi en
l’Éternel, et fais le bien ; habite la terre, et fais de la vérité ta pâture. Et prends ton
plaisir en l’Éternel, et il t’accordera les demandes de ton cœur. Remets ta voie à
l’Éternel et te confie en lui, et il agira. Il fera ressortir ta justice comme la lumière,
et ton droit comme le plein midi. Demeure tranquille en regardant à l’Éternel, et
t’attends à lui  ;  ne t’irrite pas contre celui qui vient à bout de ses desseins.  »
Saupoudrées au travers de ce Psaume, nous découvrons plusieurs images qui nous
assurent  de  la  victoire  de  Dieu,  non  seulement  dans  Son  Plan  éternel,  mais
également dans la vie de Ses précieux saints.

La confiance demeure toujours à la base des caractéristiques de notre relation avec
le Seigneur, et elle établit  la fondation avec tout le reste.  Le mot hébreu nous
dévoile le sens de la confiance et de la fermeté, et il est souvent utilisé comme le
moyen de s’appuyer sur Celui en qui nous avons confiance. Proverbes 3:5-8 nous
donne une définition biblique de la confiance : « Confie-toi en l’Éternel de tout ton
cœur, et ne t’appuie point sur ta prudence. Considère-le dans toutes tes voies, et il
dirigera tes sentiers. Ne sois point sage à tes propres yeux ; crains l’Éternel, et
détourne-toi du mal. Ce sera la santé pour tes muscles et un rafraîchissement pour
tes os. »

Donc, juste le fait d’avoir confiance dans le Dieu de la création n’est pas assez. Il
faut  également faire « le  bien ».  L’épître entière de Jacques,  dans le  Nouveau
Testament, est orientée sur ce thème. Dans Jacques 2:19-20, nous pouvons lire : « Tu
crois qu’il y a un seul Dieu, tu fais bien ; les démons le croient aussi, et ils en
tremblent. Mais, ô homme vain ! veux-tu savoir que la foi sans les œuvres, est
morte ? »

Regardez ce que Jésus déclare à ceux qui ont bâti leurs églises sur la terre et sans
fondements.  Dans Luc 6:45-49, Jésus affirme que : « L’homme de bien tire de
bonnes choses du bon trésor de son cœur, et l’homme méchant tire de mauvaises



choses du mauvais trésor de son cœur ; car c’est de l’abondance du cœur que la
bouche parle. Pourquoi donc m’appelez-vous Seigneur, Seigneur, tandis que vous
ne faites pas ce que je dis ? Je vous montrerai à qui ressemble tout homme qui vient
à moi et qui écoute mes paroles, et qui les met en pratique. Il est semblable à un
homme qui bâtit une maison, et qui ayant foui et creusé profondément, en a posé le
fondement sur le roc ; et l’inondation est venue, le torrent a donné avec violence
contre cette maison, mais il n’a pu l’ébranler, parce qu’elle était fondée sur le roc.
Mais celui qui écoute et qui ne met pas en pratique, est semblable à un homme
qui a bâti sa maison sur la terre, sans fondement ; le torrent a donné avec violence
contre  elle,  et  aussitôt  elle  est  tombée,  et  la  ruine  de  cette  maison-là  a  été
grande. »

Depuis le commencement, Dieu regarde les humains et, dans Deutéronome 5:28-29 :
« l’Éternel entendit vos paroles pendant que vous me parliez ; et l’Éternel me dit :
J’ai entendu les discours que ce peuple t’a tenus ; ils ont bien dit tout ce qu’ils ont
dit. Oh ! s’ils avaient toujours ce même cœur pour me craindre et pour garder tous
mes commandements, afin qu’ils fussent heureux, eux et leurs enfants, à jamais ! »
Si  seulement  les  humains  pouvaient  se  réjouir  des  bénédictions  que  Dieu  leur
accorde et embrasser le Plan de Dieu de tout leur cœur. Si nous voulons nous
attendre  aux  bénédictions  promises,  alors  nous  devrions  nous  soumettre  aux
instructions de notre Seigneur, qui nous a déclaré : « cherchez premièrement le
royaume de Dieu et sa justice, et toutes ces choses vous seront données par-dessus.
Ne soyez donc point en souci pour le lendemain ; car le lendemain aura souci de ce
qui le regarde. A chaque jour suffit sa peine » (Matthieu 6:33-34).

Alors, fions-nous aux Paroles de Jésus. « Nous avons aussi la parole des prophètes,
qui est très ferme, à laquelle vous faites bien de vous attacher, comme à une lampe
qui brillait dans un lieu sombre, jusqu’à ce que le jour resplendît et que l’étoile du
matin se levât dans vos cœurs ; sachez tout d’abord ceci, que nulle prophétie de
l’Écriture ne vient d’une interprétation particulière. Car la prophétie n’a point été
apportée autrefois par la volonté humaine ; mais les saints hommes de Dieu, étant
poussés par le Saint-Esprit, ont parlé » (2 Pierre 1:19-21).

Dans ce passage important, le chef des apôtres nous explique la source ultime de ses
écrits. Pierre n’a pas simplement répété des fables apportées autrefois par la volonté



humaine. Mais il enseignait des vérités majestueuses sur Jésus-Christ, car il a été
Lui-même témoin oculaire de la manifestation de Sa gloire. Dans 2 Pierre 1:16-18,
l’apôtre nous déclare : « Car ce n’est point en suivant des fables composées avec
artifice,  que  nous  vous  avons  fait  connaître  la  puissance  et  la  venue de  notre
Seigneur Jésus-Christ ; mais c’est après avoir vu de nos propres yeux sa majesté. Car
il a reçu de Dieu le Père honneur et gloire, lorsque cette voix lui a été adressée par
la Gloire Suprême :  Celui-ci  est  mon Fils  bien-aimé,  en qui  j’ai  mis toute mon
affection. Et nous avons entendu cette voix venue du ciel, lorsque nous avons été
avec lui sur la sainte montagne. »

Les trois disciples – Pierre, Jean et Jacques, choisis par Jésus Lui-même – ont été
témoins de la gloire de Dieu. Lorsque Jésus : « fut transfiguré en leur présence ; son
visage  devint  resplendissant  comme le  soleil,  et  ses  habits  devinrent  éclatants
comme  la  lumière.  En  même  temps,  Moïse  et  Élie  leur  apparurent,  qui
s’entretenaient avec lui. Alors Pierre, prenant la parole, dit à Jésus : Seigneur, il est
bon que nous demeurions ici ; si tu veux, faisons-y trois tentes, une pour Toi, une
pour  Moïse,  et  une  pour  Élie.  Comme  il  parlait  encore,  voici  une  nuée
resplendissante les couvrit ; et voici il vint de la nuée une voix qui dit : C’est ici mon
Fils bien-aimé, en qui j’ai pris plaisir ; écoutez-le. Les disciples, entendant cela,
tombèrent le visage contre terre, et furent saisis d’une très grande crainte. Mais
Jésus, s’approchant, les toucha, et leur dit : Levez-vous, et n’ayez point de peur.
Alors,  levant  leurs  yeux,  ils  ne  virent  plus  que  Jésus  seul.  Et  comme  ils
descendaient de la montagne, Jésus leur fit cette défense : Ne dites à personne ce
que vous avez vu, jusqu’à ce que le Fils de l’homme soit ressuscité des morts »
(Matthieu 17:2-9).

Mais Pierre avait amoindri l’importance de son propre témoignage, même si c’était
parfaitement correct. Parce qu’il voulait rendre témoignage à la véritable Parole de
Dieu, car la transfiguration confirmait plusieurs prophéties de l’Ancien Testament
concernant Christ. Des prophéties déjà accomplies qui ne font qu’accroître notre
confiance  dans  le  reste  des  Écritures.  Car  les  observations  humaines,  aussi
véritables soient-elles, pourraient contenir des erreurs, tandis que la Parole inspirée
par l’Esprit Saint  est exacte. Les chrétiens doivent toujours se souvenir que la
Parole de Dieu écrite est toujours plus certaine que les mémoires personnelles ou
les impressions de ceux qui la prêchent selon leur propre compréhension.



Notre interprétation de la Parole ne devrait jamais être prise comme une validation
de la Parole de Dieu. Au contraire, c’est la Parole de Dieu qui doit valider notre
interprétation. Si tous les pasteurs vérifiaient toute chose, il n’y aurait pas autant de
confusion dans leur prédication de l’Évangile. L’Église primitive n’avait que peu de
portions du Nouveau Testament, et elle se devait de vérifier tout ce qui lui était
prêché par les faux pasteurs qui  s’introduisaient dans les Églises,  et  Paul était
perpétuellement en train de mettre les saints en garde contre de tels enseignants.

Regardons ensemble dans 2 Corinthiens 11:2-4 où Paul leur dit : « Car je suis jaloux
de vous d’une jalousie de Dieu, parce que je vous ai unis à un seul Époux, pour
vous présenter à Christ, comme une vierge chaste. Mais je crains que, comme le
serpent  séduisit  Ève  par  sa  ruse,  vos  pensées  ne  se  corrompent  aussi  en  se
détournant de la simplicité qui est en Christ. Car, s’il venait quelqu’un qui vous
prêchât un autre Jésus que celui que nous vous avons prêché, ou un autre Esprit
que celui  que vous avez reçu,  ou un autre évangile  que celui  que vous avez
embrassé, vous le supporteriez fort bien. » Déjà au premier siècle, les ministres de
Satan prêchaient que Jésus avait été créé, donc il  n’était pas le véritable Dieu.
Précisons que Son corps a bel et bien été créé, mais c’est le Dieu éternel qui habitait
ce corps.

Donc, disaient-ils, Jean s’était trompé en écrivant : « Au commencement était la
Parole, la Parole était avec Dieu, et la Parole était Dieu » (Jean 1:1). Alors, pour
Jésus, connu également comme la Parole, créé par Dieu, on devait écrire Dieu avec
un petit d. Je n’ai pas envie de vous nommer tous les autres changements que ces
«  apôtres  »  révélaient  dans  les  Églises,  mais  Paul  est  catégorique,  dans  2
Corinthiens 11:13-15, lorsqu’il déclare : « Car de tels hommes sont de faux apôtres,
des ouvriers trompeurs qui se déguisent en apôtres de Christ. Et cela n’est pas
étonnant, car Satan lui-même se déguise en ange de lumière. Il n’est donc pas
surprenant que ses ministres se déguisent aussi en ministres de justice ; mais leur
fin sera selon leurs œuvres. »

Aujourd’hui,  nous  avons  accès  à  différentes  versions  de  la  Bible,  Nous  avons
cependant la responsabilité de rechercher le véritable « Texte Reçu » de Dieu agréé
par Lui, afin de ne pas nous laisser séduire par ceux qui tentent de nous prêcher un
autre Jésus, un autre esprit et un autre évangile. Gardez toujours en mémoire les



Paroles de Christ, dans Apocalypse 22:18-19 : « Je proteste à quiconque entend les
paroles de la prophétie de ce livre que si quelqu’un y ajoute, Dieu fera tomber sur
lui les plaies écrites dans ce livre ; et si quelqu’un retranche des paroles du livre
de cette prophétie, Dieu retranchera sa part du livre de vie, et de la sainte cité,
et des choses qui sont écrites dans ce livre. »

D.294 – Les apparitions de Christ
–

Par Joseph Sakala

Dans Colossiens 3:4, Paul nous fait cette merveilleuse promesse : « Mais quand
Christ, qui est votre vie, paraîtra, alors vous serez aussi manifestés avec lui dans la
gloire. » Cette belle promesse fait référence à la troisième apparition de Christ.
Mais le Nouveau Testament nous décrit également Son apparition antérieure, Son
apparition présente ainsi que cette apparition future. Ces trois apparitions nous sont
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présentées dans un fantastique passage des Saintes Écritures.

Allons voir cette formidable description, dans Hébreux 9:24-28 : « Car Christ n’est
point entré dans un sanctuaire fait de main d’homme, image du véritable, mais dans
le ciel même, afin de comparaître maintenant pour nous devant la face de Dieu.
Non  pour  s’offrir  lui-même  plusieurs  fois,  comme  chaque  année  le  souverain
sacrificateur entre dans le Saint des saints avec un sang autre que le sien propre,
Puisqu’il aurait fallu qu’il souffrît plusieurs fois depuis la création du monde ; mais à
présent, à la consommation des siècles, il  a paru une seule fois  pour abolir le
péché, en se sacrifiant lui-même. Et comme il est réservé aux hommes de mourir
une fois, et après cela vient le jugement ; de même aussi Christ, ayant été offert une
fois pour ôter les péchés de plusieurs, apparaîtra une seconde fois sans péché à
ceux qui l’attendent pour le salut. »

Dans Hébreux 9:24, nous lisons : « Car Christ n’est point entré dans un sanctuaire
fait  de  main  d’homme,  image  du  véritable,  mais  dans  le  ciel  même,  afin  de
comparaître  maintenant  pour  nous devant  la  face de Dieu.  »  Malgré que nous
croyons normalement dans les deux apparitions de Christ, la première il y a de ça
environ 2 000 ans, et l’autre lorsqu’Il reviendra dans la gloire éternelle, le chapitre
neuf  d’Hébreux  parle  spécifiquement  de  trois  apparitions.  Avec  référence  à  la
première, Hébreux 9:26 nous dévoile : « Puisqu’il aurait fallu qu’il souffrît plusieurs
fois depuis la création du monde ; mais à présent, à la consommation des siècles, il a
paru une seule fois pour abolir le péché, en se sacrifiant lui-même. »

Trois mots grecs sont utilisés en référence à ces trois apparitions. D’abord, au sujet
de Son apparition passée, nous lisons ceci, dans Hébreux 9:26 : « Puisqu’il aurait
fallu qu’il souffrît plusieurs fois depuis la création du monde ; mais à présent, à la
consommation des siècles,  il  a paru  une seule fois pour abolir  le péché, en se
sacrifiant lui-même. » Le mot grec pour « paru » est phaneroo, voulant dire « devenu
apparent après avoir été caché ».

Sa  première  apparition  avait  été  prophétisée  depuis  longtemps.  Regardons  la
prophétie de Zacharie, père de Jean le Baptiste, dans Luc 1:67-70 : « Alors Zacharie
son père fut rempli du Saint-Esprit, et il prophétisa, en disant : Béni soit le Seigneur,
le Dieu d’Israël, de ce qu’il a visité et racheté son peuple, et de ce qu’il nous a



suscité un puissant Sauveur, dans la maison de David son serviteur ; comme il en
avait parlé par la bouche de ses saints prophètes, depuis longtemps. » Le mot
grec, traduit « paru » ici, veut dire « se manifester ». C’est le même mot que nous
voyons dans 1 Jean 3:5, où il est écrit : « Or, vous savez que Jésus-Christ a paru pour
ôter nos péchés, et qu’il n’y a point de péché en lui. » Donc, Dieu Lui-même S’est
manifesté en chair humaine pour ôter nos péchés. Ce que Zacharie, le père de Jean
le Baptiste, a prophétisé est en effet arrivé et, quelques mois plus tard, Jésus est
enfin né.

Nous voyons Son apparition présente décrite dans Hébreux 9:24 : « Car Christ n’est
point entré dans un sanctuaire fait de main d’homme, image du véritable, mais dans
le ciel même, afin de comparaître maintenant pour nous devant la face de Dieu. »
Le mot grec pour « comparaître » est emphanizo  qui veut dire « manifesté ou
déclaré ouvertement ». L’apôtre Jean nous dit : « Mes petits enfants, je vous écris
ces choses, afin que vous ne péchiez point. Et si quelqu’un a péché, nous avons un
avocat auprès du Père, Jésus-Christ le Juste » (1 Jean 2:1).

Nous avons présentement un avocat pour plaider notre cause auprès du Père. Paul
nous assure que : « Christ est mort, et de plus il est ressuscité, il est même assis à
la droite de Dieu, et il intercède aussi pour nous » (Romains 8:34). Pour ceux qui
étudient  vraiment la  Bible,  cette expression,  «  assis  à  la  droite du Père »,  est
impossible, car il n’y a qu’un seul trône au ciel et c’est le Père qui est assis dessus.
Alors, pour être assis à la droite du Père, il faudrait un autre trône. Alors, que veut
dire « assis à la droite de Dieu » ? Cela veut simplement dire assis en autorité,
avec la même autorité que Dieu. Vous souvenez-vous lorsque Jésus, avant de montez
au ciel vers Son Père, a déclaré ceci à Ses disciples, dans Matthieu 28:18 : « Toute
puissance m’a été donnée dans le ciel et sur la terre. » Ceci veut dire toute autorité
avec Dieu.

Mais il y a également une deuxième apparition mentionnée dans Hébreux 9. Cette
fois « dans le ciel même, afin de comparaître maintenant pour nous devant la face
de Dieu. » Le mot grec utilisé ici veut littéralement dire « pour informer », faisant
référence à la présence perpétuelle de Jésus au ciel depuis Son ascension, en tant
que notre avocat, qui est la propitiation pour nos péchés devant Dieu le Père. Alors,
non seulement Jésus S’est-Il  manifesté en chair afin de verser Son sang pour ôter



nos péchés, mais Il reviendra aussi pour nous prendre avec Lui dans Son Royaume.
Pas au ciel,  comme plusieurs évangélistes proclament ouvertement, mais plutôt
dans Son Royaume ici-bas sur cette terre.

Mais en attendant, Jésus est aussi notre avocat pour intercéder auprès du Père,
lorsque nous péchons et nous nous repentons de nos péchés. Ce travail de Christ en
notre faveur est d’une importance vitale, même si nous n’y attachons pas autant
d’importance que les deux autres apparitions. N’oublions jamais que cette apparition
en tant que notre Avocat au ciel nous touche maintenant, chaque jour, et comporte
une valeur inestimable. Parce que les péchés que nous commettons par faiblesse ne
sont pas automatiquement tous effacés après notre conversion, comme certaines
dénominations le prêchent. Pourtant, il est bien écrit : « si quelqu’un a péché, nous
avons  un  Avocat  auprès  du  Père,  Jésus-Christ  le  Juste.  C’est  Lui  qui  est  la
propitiation pour nos péchés » (1 Jean 2:1-2).

« C’est pourquoi aussi il peut sauver parfaitement  ceux qui s’approchent  de
Dieu par lui, étant toujours vivant pour intercéder en leur faveur » (Hébreux 7:25).
Le sang de Christ doit être appliqué par notre Avocat sur chaque nouveau péché
afin de l’effacer. Il est vrai que, depuis notre conversion, nous sommes sous la grâce
de Dieu à cause du sang de Christ qui a effacé tous nos péchés passés. Mais la
grâce ne nous donne pas le droit de pécher. Dans la congrégation de Rome, Paul a
eu un problème avec certains  ministres  de  Satan,  qui  tentaient  de  séduire  les
nouveaux convertis en leur faisant croire que, sous la grâce, il est impossible de
pécher.

Paul a immédiatement attaqué ce problème dans sa lettre aux Romains, en leur
disant : « Que dirons-nous donc ? Demeurerons-nous dans le péché, afin que la grâce
abonde ? Nullement ! Nous qui sommes morts au péché, comment vivrions-nous
encore en lui ? Ne savez-vous pas que nous tous qui avons été baptisés en Jésus-
Christ, nous avons été baptisés en sa mort ? Nous avons donc été ensevelis avec lui
par le baptême en sa mort, afin que, comme Christ est ressuscité des morts par la
gloire du Père, de même nous marchions, nous aussi, dans une vie nouvelle. Car si,
lui devenant semblables dans sa mort, nous avons été faits une même plante avec
lui, nous le serons aussi à Sa résurrection » (Romains 6:1-6).



Sa troisième apparition est le thème d’Hébreux 9:28, où nous découvrons que : « De
même aussi Christ,  ayant été offert une fois pour ôter les péchés de plusieurs,
apparaîtra une seconde fois sans péché à ceux qui l’attendent pour le salut. » Ici,
le  mot  grec  traduit  par  «  apparaitra  »  veut  littéralement  dire  «  se  montrer
visiblement »,  comme Dieu, sans péché,  pour le salut des Élus,  et  non pour
enlever les péchés. Pour ce qui touche Son apparition future,  nous lisons dans
Hébreux 9:28 : « De même aussi Christ, ayant été offert une fois pour ôter les
péchés de plusieurs, apparaîtra une seconde fois sans péché à ceux qui l’attendent
pour le  salut.  »  Le  mot  grec  pour  «  apparaîtra  »  est  optomai  qui  veut  dire
« contempler face à face ».

Dans Colossiens 3:4, Paul dit : « Mais quand Christ, qui est votre vie, paraîtra, alors
vous  serez  aussi  manifestés  avec  lui  dans  la  gloire.  »  Ce  verset  parle  d’une
apparition future lors de Son second  avènement.  Cependant,  le  mot grec pour
« paraîtra » est encore phaneroo, le même que lors de son apparition passée dans
Hébreux 9:26. L’usage de ce mot nous rassure quant au fait que Son apparition
future  sera  aussi  réelle  pour  nous  que  Son  apparition  passée  le  fut  pour  Ses
premiers disciples. Et quand Il paraîtra, nous serons aussi manifestés avec Lui dans
la gloire, tous en même temps.

C’est cette troisième apparition qui nous intéresse le plus et il serait bon de ne
vérifier que les versets bibliques seulement pour reconnaître les signes qui nous
dévoilerons Son deuxième avènement, ainsi que l’établissement du Royaume de Dieu
sur cette terre. D’abord, pour ceux qui sont familiers avec les Saintes Écritures,
Jésus revient à la fin de la grande tribulation et non avant  cette tribulation.
Apocalypse  11:15  nous  dit  clairement  :  «  Or,  le  septième  ange  sonna  de  la
trompette, et de grandes voix se firent entendre dans le ciel, qui disaient : Les
royaumes du monde sont soumis à notre Seigneur et à son Christ, et il régnera
aux siècles des siècles. » Nous voyons explicitement que Jésus viendra S’emparer
de tous les royaumes du monde lors de cette septième et dernière trompette.

Regardons ensemble ce que l’apôtre Paul nous déclare dans 1 Corinthiens 15:51-52 :
« Voici, je vous dis un mystère : Nous ne mourrons pas tous, mais nous serons tous
changés, en un moment, en un clin d’œil, à la dernière trompette ; car la trompette
sonnera, et les morts ressusciteront incorruptibles, et nous serons changés. » Nous



ne connaissons pas la date de l’avènement de Jésus, mais voilà le signe vivant. La
dernière  trompette  sonnera  et  des  morts  ressusciteront  immortels  ou
incorruptibles. Est-ce vraiment possible ? Allons voir une description détaillée de cet
événement  extraordinaire  qui  demeure  toujours  un  mystère  pour  ceux  qui
n’acceptent  pas  la  Parole  de  Dieu  dans  le  but  de  prêcher  leur  propre  «  vérité  ».

Voici ce que Paul nous déclare, dans 1 Thessaloniciens 4:15-17 : « Car nous vous
déclarons ceci par la parole du Seigneur, que nous les vivants qui seront restés pour
l’avènement du Seigneur, nous ne précéderons point ceux qui sont morts ; car le
Seigneur lui-même descendra du ciel, à un signal donné, avec une voix d’archange
et au son d’une trompette de Dieu ; et les morts qui sont en Christ ressusciteront
premièrement. [Notez que ce ne sont pas tous les morts, mais seulement ceux qui
sont morts dans le Seigneur.] Ensuite, nous les vivants qui seront restés, nous
serons enlevés avec eux sur des nuées, à la rencontre du Seigneur, dans les airs, et
ainsi nous serons toujours avec le Seigneur. » Remarquez que ceux qui font partie
de  cette  première  résurrection  ne  montent  pas  au ciel,  ils  montent  dans  les
nuages, à la rencontre de Jésus qui descend du ciel !

Allons voir le reste de cette prophétie fantastique, dans 1 Corinthiens 15:51-55, où
Paul déclare : « Voici, je vous dis un mystère : Nous ne mourrons pas tous, mais
nous  serons  tous  changés,  en  un  moment,  en  un  clin  d’œil,  à  la  dernière
trompette ; car la trompette sonnera, et les morts ressusciteront incorruptibles, et
nous serons changés. [Comment ?] Car il faut que ce corps corruptible soit revêtu
de l’incorruptibilité, et que ce corps mortel soit revêtu de l’immortalité. Or,
quand ce corps corruptible aura été revêtu de l’incorruptibilité, et que ce corps
mortel  aura  été  revêtu  de  l’immortalité,  alors  cette  parole  de  l’Écriture  sera
accomplie : La mort est engloutie en victoire. O mort ! Où est ton aiguillon ? O
enfer ! Où est ta victoire ? »

Mais où seront ceux qui seront encore vivants lors de la venue de Christ ? Cachés
dans un lieu de refuge, comme certains veulent nous faire croire ? « Et alors ils
verront venir le Fils de l’homme sur une nuée, avec une grande puissance et une
grande gloire. Or quand ces choses commenceront d’arriver, regardez en haut, et
levez la tête [vers le ciel], parce que votre délivrance approche » (Luc 21:27-28). Le
Seigneur  :  «  enverra  Ses  anges  avec  un  grand  éclat  de  trompette,  et  ils



rassembleront Ses élus des quatre vents, depuis un bout des cieux jusqu’à l’autre
bout » (Matthieu 24:31). Les élus seront un peu partout dans le monde en train
d’évangéliser pour Christ, sous Sa protection directe. Voilà ce que nous lisons dans
Matthieu 24:40-41 : « Alors, de deux hommes qui seront dans un champ, l’un sera
pris et l’autre laissé ; de deux femmes qui moudront au moulin, l’une sera prise et
l’autre laissée. » Veillez donc, car vous ne savez pas à quelle heure votre Seigneur
viendra.

Lors  de  la  consécration  du  temple,  Salomon  a  déclaré  dans  sa  prière  :  «  Et
maintenant, ô Dieu d’Israël, je t’en prie, que la parole que tu as adressée à ton
serviteur David, mon père, soit ratifiée. Mais serait-il vrai que Dieu habitât sur la
terre ? Voici, les cieux, même les cieux des cieux, ne peuvent te contenir ; combien
moins cette maison que j’ai bâtie ! » (1 Rois 8:26-27). Dans les Saintes Écritures, le
premier ciel, où les oiseaux volent et où nous voyons les nuages qui arrosent la
terre, nous est bien connu. Au-delà de notre hémisphère se trouve toutefois un
deuxième ciel où nous voyons le reste de l’univers avec ses étoiles et ses galaxies.
C’est de ce ciel dont il est question, dans Genèse 1:14, lorsque Dieu dit : « Qu’il y ait
des luminaires dans l’étendue des cieux, pour séparer le jour d’avec la nuit, et qu’ils
servent de signes, et pour les saisons, et pour les jours, et pour les années ; et qu’ils
servent de luminaires dans l’étendue des cieux, pour éclairer la terre ; et cela fut
ainsi. »

Mais Salomon parle d’un troisième ciel où le trône même de Dieu se situe, et d’où :
« doit manifester en son temps le bienheureux et seul Souverain, le Roi des rois, et
le Seigneur des seigneurs,  Qui  seul  possède l’immortalité,  [et]  qui habite une
lumière inaccessible,  et que nul homme  n’a vu, ni  ne peut voir ;  à qui soient
l’honneur et la puissance éternelle ! Amen » (1 Timothée 6:15-16). C’est également
dans ce ciel, où Paul, dans une vision : « …fut ravi dans le paradis, et y entendit
des  paroles  ineffables,  qu’il  n’est  pas  possible  à  l’homme  d’exprimer  »  (2
Corinthiens 12:4). Des prophéties ahurissantes et étonnantes qu’il nous a dévoilées
seulement à la fin de son ministère, avant de mourir décapité. Donc, Paul avait reçu
de Jésus certaines prophéties que nous découvrons dans l’Apocalypse, avant même
que Jean les ait reçues sur l’île de Patmos.

Voilà pourquoi le mot « ciel » en hébreu est shamayim, un mot indiquant le singulier



ou le pluriel, souvent traduit, selon le contexte, « ciel » aussi bien que « cieux ». Le
concept du « premier ciel », du « deuxième ciel » et du « troisième ciel » pourrait
également signifier autre chose, dépendant du contexte dans lequel il est utilisé. Par
exemple,  dans  2  Pierre  3:5-7,  le  chef  des  apôtres  déclare  :  « Car  ils  ignorent
volontairement ceci, c’est que les cieux furent autrefois créés par la parole de
Dieu aussi bien que la terre, tirée de l’eau, et qui subsistait au moyen de l’eau ; et
que ce fut par ces choses que le monde d’alors périt, submergé par l’eau. Or, les
cieux et la terre d’à présent sont gardés par la même parole, et réservés pour le
feu, au jour du jugement et de la perdition des hommes impies. » Mais, au verset 13,
Pierre ajoute : « Or, nous attendons, selon sa promesse, de nouveaux cieux et une
nouvelle terre, où la justice habite. » Donc, des cieux à trois époques différentes.

Tout laisse présumer que le troisième ciel est l’endroit où se situe le trône de Dieu
depuis toujours, étant officiellement le premier. C’est de ce ciel dont discourt Paul
en parlant de Jésus, lorsqu’il déclare : « C’est pourquoi, il est dit : Étant monté en
haut, il a emmené captive une multitude de captifs, et il a distribué des dons aux
hommes. Or, que signifie : Il est monté, si ce n’est qu’auparavant il était descendu
dans les parties basses de la terre ? Celui qui est descendu, c’est le même qui est
monté au-dessus de tous les cieux, afin qu’il remplît toutes choses » (Éphésiens
4:8-10).  Ce  ciel  est  au-delà  de  toutes  les  étoiles  et  des  galaxies,  une  lumière
inaccessible et que nul homme n’a vu, ni ne peut voir.

Un jour cependant, un phénomène extraordinaire va se produire sur cette terre, car,
dans Apocalypse 21:2-3, nous lisons : « Et moi Jean je vis la sainte cité, la nouvelle
Jérusalem, qui descendait du ciel d’auprès de Dieu, préparée comme une nouvelle
mariée qui s’est ornée pour son époux. Et j’entendis une grande voix du ciel, qui
disait : Voici le tabernacle de Dieu avec les hommes, et il habitera avec eux ; ils
seront Son peuple, et Dieu sera lui-même avec eux, il sera leur Dieu. » Puis : « Il
n’y aura plus aucun anathème ; et le trône de Dieu et de l’Agneau sera en elle, et ses
serviteurs le  serviront.  Ils  verront Sa face,  et  Son nom sera sur leurs fronts »
(Apocalypse 22:3-4). Le trône de Dieu Lui-même sera établi sur cette terre purifiée
par le feu et nous serons éternellement avec Lui. Alors : « Royaumes de la terre,
chantez à Dieu ! Psalmodiez au Seigneur (Sélah), à Celui qui s’avance porté sur les
cieux des cieux, les cieux éternels ! Voici, il fait retentir sa voix, sa puissante voix.
Rendez la force à Dieu ! Sa majesté est sur Israël, sa force est dans les nues. De tes



sanctuaires, ô Dieu, tu te montres redoutable. C’est lui, le Dieu d’Israël, qui donne
force et puissance au peuple. Béni soit Dieu ! » (Psaume 68:33-36).


